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      Perry Rhodan sur le chemin des Cosmocrates…


      
        Laire


        Un robot surgi du fond des temps et d’arrière-mondes où se joue le destin de la Création…


         


        La quête des sept Citadelles


        Sept clefs à trouver, dans sept bastions cosmiques où les Puissants ont laissé leur inquiétant héritage.


         


        Prison pour l’Immortel


        Tombé dans un piège inextricable, l’être collectif ne peut plus compter que sur Perry Rhodan…


         


        Le fabuleux destin de Boyt Margor


        Privé de l’Œil des Dieux rendu aux Loowers, le mutant de Gaïa découvre l’origine de ses dons et accomplit sa transformation ultime…


         


        Séisme cosmique, Orbitaux et Hordes de Garbesh


        Fléaux en cascade sur la Voie Lactée, tandis que se profile l’ombre du dernier Chevalier de l’Abîme…


         


        Qui sera l’Élu des Cosmocrates ?


        Entre Perry Rhodan et Atlan, les entités qui règnent au-delà des sources de matière devront faire leur choix…

      

    

  


  
    CHRONOLOGIE GÉNÉRALE DES DOUZE PREMIERS CYCLES1 DE LA SÉRIE PERRY RHODAN


    De la Troisième Force à la construction du Basis


     


    1971 : avec la fusée Astrée, Perry Rhodan se pose sur la Lune. Il y rencontre les Arkonides Thora et Krest, naufragés lors d’une expédition spatiale.


    1972 : la supertechnologie arkonide et l’appui de la Milice des Mutants permettent la constitution de la Troisième Force et l’unification de l’humanité terrestre.


    1976 : l’être spirituel collectif qui règne sur la planète Délos accorde l’immortalité relative à Perry Rhodan et à ses plus proches compagnons grâce à une régénération cellulaire périodique.


    1984 : de grandes puissances galactiques hostiles, les Arkonides, les Francs-Passeurs, les Arras et les Lourds, tentent de soumettre l’humanité terrestre qui entame son expansion interstellaire.


    2040 : l’Empire Solaire vient de naître ; il incarne désormais un facteur politique et économique de premier plan dans la Voie Lactée. L’Arkonide immortel Atlan, exilé sur Terre depuis près de dix mille ans, fait son apparition et devient l’un des proches de Perry Rhodan.


    2112-2115 : les peuples de la Voie Lactée sont menacés par la guerre entre les Bioposis, des robots à composante organique, et les Laurins invisibles. Perry Rhodan fonde l’Alliance Galactique, gagne les Bioposis comme partenaires et les Laurins sont vaincus.


    2326-2328 : l’Immortel maître de la planète Délos restreint l’accès à la régénération et dissémine vingt-cinq activateurs cellulaires dans la Voie Lactée. Au terme d’une course effrénée, Perry Rhodan et les siens en récupèrent une majorité.


    Des colonies terraniennes sont menacées par les Acridocères et les monstrueux Annélicères. Les Humains entrent en conflit contre les Bleus qui dominent l’Est galactique.


    2400-2406 : Perry Rhodan découvre la Route des Transmetteurs stellaires, constitués d’étoiles artificiellement associées pour engendrer des champs de transfert instantané, qui relie la Voie Lactée à Andromède. Plusieurs tentatives d’invasion de la Galaxie, orchestrées depuis la Nébuleuse, sont déjouées de justesse. Portant la lutte en territoire ennemi, les Terraniens libèrent les peuples d’Andromède de la tyrannie des Maîtres Insulaires.


    2435-2437 : la forteresse-robot géante Old Man menace la Voie Lactée ; les Bi-Conditionnés surgissent, à bord de leurs Dolans, pour punir l’Humanité d’avoir effectué des expérimentations temporelles. Perry Rhodan est expédié dans la très lointaine galaxie M 87. Après son retour, la victoire sur les Ulebs – encore appelés la Première Puissance Fréquentielle – sera chèrement acquise.


    2909 : la Crise de la Seconde Genèse provoque la mort de presque tous les mutants de la Milice.


    3430-3434 : près d’un millénaire s’est écoulé depuis la défaite de la Première Puissance Fréquentielle. L’Humanité, éparpillée dans la Galaxie, connaît de graves dissensions. Afin d’éviter une guerre fratricide, Perry Rhodan fait déphaser le Système Solaire de cinq minutes dans le futur. De nouvelles menaces, comme le Supermutant Ribald Corello, se font jour et seront vaincues – à l’exception du satellite tueur qui orbite à l’intérieur de la couronne du Soleil. Pour empêcher que l’astre ne se transforme en nova, Perry Rhodan doit effectuer plusieurs voyages dans un passé vieux de deux cent mille ans et y rencontre le Cappin Ovaron, qui s’avère le seul capable de neutraliser l’engin autrefois installé par ses frères de race.


    3437 : depuis Gruelfin, la lointaine galaxie-patrie des Cappins, une invasion d’un genre inédit se prépare contre l’ensemble de la Voie Lactée. Perry Rhodan se lance vers cet univers-île inconnu dans une expédition d’envergure dont le but est double : d’une part, contrer le plan des envahisseurs ; d’autre part, rétablir le bon droit en faveur d’Ovaron, souverain légitime dont l’exil a duré deux cent mille ans. Là-bas, les Takérans ont imposé leur hégémonie par la violence et règnent par la répression. Sitôt arrivés, les Terraniens entament la lutte contre les maîtres de Gruelfin puis ils repèrent la trace des Ganjasis, qui s’était apparemment perdue. Elle aboutit à la galaxie naine Morshatzas, isolée du continuum standard dans une bulle hyperspatiale. Ovaron y est confronté à la Mère Originelle, un cerveau-robot géant dont il avait jadis programmé la construction ainsi que la mission, et qui l’identifie comme l’authentique Ganjo. Alors que la puissance des Takérans est brisée à l’intérieur de Gruelfin, la Mère elle-même intervient dans la Voie Lactée pour faire échec à l’invasion et elle se sacrifie avec son armada de Collecteurs, entraînant aussi la destruction de Pluton.


    3438-3443 : suite au sabotage de ses convertisseurs hexadim alors qu’il effectue son vol de retour de Gruelfin, le Marco Polo subit une dilatation temporelle et n’atteint la périphérie de son objectif que début juin 3441. Dès leur rentrée dans la Galaxie, Perry Rhodan et ses compagnons découvrent qu’elle a été balayée par une vague d’abrutissement imputable à l’Essaim, un conglomérat stellaire vagabond qui est en train de la traverser. À de rares exceptions près, tous les êtres doués d’intelligence ont été crétinisés et il règne désormais un chaos sans précédent.


    Tandis qu’une poignée d’immunisés se regroupent et tentent d’abord de résister, puis de trouver une parade au fléau et éventuellement de contre-attaquer, l’Empire Secret des Cynos commence à faire parler de lui. Ses mystérieux ressortissants finissent par reprendre le contrôle de l’Essaim – car telle était la mission originelle de ce peuple qui a failli tout perdre à cause d’une lamentable erreur dont seuls les Terraniens et leurs alliés ont pu aider à effacer les conséquences dramatiques.


    3444 : après bien des incompréhensions et des affrontements en chaîne, les esprits désincarnés des huit Vieux-Mutants projetés dans l’hyperespace durant la Crise de la Seconde Genèse sont enfin conduits à l’intérieur d’une météorite géante regorgeant de semper, un métalloïde à rayonnement quintidimensionnel indispensable à leur survie. Mais l’énorme astéroïde, en réalité un gigantesque vaisseau spatial, s’arrache alors à la croûte du monde dans lequel il était encastré depuis plusieurs siècles. Les Terraniens le suivent jusqu’au Système Brisé, patrie des inquiétants Paramags qui, des dizaines de millénaires plus tôt, se sont lancés tous azimuts dans la recherche de semper à travers la Galaxie en utilisant les fragments de leur planète-mère reconvertis en nefs interstellaires.


    Après avoir désamorcé la menace immémoriale que ces créatures faisaient planer sur Sol et ses satellites, Perry Rhodan et ses proches offrent enfin aux Vieux-Mutants un asile durable au sein d’un planétoïde riche en semper, acheminé jusqu’à un secteur isolé et calme de la Voie Lactée.


    Décembre 3458 à août 3460 : au nom du mystérieux Concile des Sept, les Larenns annexent la Voie Lactée grâce à leur supériorité technologique et militaire écrasante. Débute une période d’occupation sans précédent, marquée par de révoltantes exactions assimilables à une mise en esclavage. Plus menacée que jamais, la Terre disparaît en empruntant un transmetteur stellaire qui doit la faire resurgir dans la Nébuleuse d’Andromède. Hélas, cette réémersion s’accomplit à l’autre bout de l’Univers, dans le Maelström des Étoiles, une région totalement inconnue où règnent de très violentes turbulences.


    Avec le départ de la planète-mère, du Stellarque et de ses proches, l’Empire Solaire cesse définitivement d’exister.


    Jusqu’en 3580, l’Arkonide Atlan réussit à soustraire plusieurs milliards de descendants de colons terraniens à la tyrannie des Larenns en les conduisant à un refuge aménagé en secret dans une zone cachée de la Voie Lactée. Face à la dictature qui leur est imposée de l’extérieur, les peuples opprimés se rassemblent en une vaste coalition, l’Alliance des Galactes.


    3460 à 3540 : à cinq cents millions d’années-lumière de là, la Terre, qui s’est installée en orbite stable autour du soleil Médaillon, voit ses habitants peu à peu affligés d’une perte totale des émotions, de la sensibilité et de l’amour du prochain. Le règne de l’aphilie exclut tout ce qui échappe à la raison et à l’instinct.


    3540 : les rares immunisés, dont Perry Rhodan, sont condamnés à l’exil et, à bord du Sol, un vaisseau géant multigénérationnel, se lancent sur le chemin de leur galaxie-patrie perdue. Au cours de cette odyssée sans précédent qui dure jusqu’en 3581, plusieurs mystères inhérents au Concile sont élucidés, et un plan qui permettra à moyen terme d’expulser les Larenns commence à se bâtir.


    Mais l’heure de la libération est loin d’avoir sonné. La situation critique dans la Voie Lactée et les menaces encourues contraignent très vite le Sol à repartir pour le Maelström des Étoiles. Cette fois, Atlan accompagne son ami de toujours. Hélas, la Terre ne les attend plus à sa place antérieure, car elle a entre-temps plongé dans un gouffre cosmique et disparu avec le système de Médaillon. Presque tous ses habitants ont cessé d’exister sous forme matérielle, mais l’Immortel a préservé leur essence spirituelle et certains se réincarneront plus tard en tant que Concepts.


    3582-3583 : seule une entité énigmatique appelée l’Impératrice de Therm semble disposer de données au sujet de la Terre. Pour obtenir ces informations, les passagers du Sol doivent porter assistance à la souveraine en s’immisçant dans plusieurs conflits qui l’opposent à une puissance rivale. Ce faisant, les Terraniens entrent dans la cour des grands et se voient dès lors devenir acteurs dans les plans des superintelligences qui se partagent l’Univers.


    Terrible est le choc lorsqu’enfin, Perry Rhodan et ses compagnons retrouvent leur planète-mère, qui a été transférée dans une galaxie encore plus lointaine et est presque totalement dépeuplée. La Terre a en effet resurgi dans la sphère d’influence de Bardioc, une superintelligence en guerre contre l’Impératrice de Therm, et d’inquiétantes créatures étrangères y établissent la base d’une nouvelle hégémonie. Pour Rhodan, la lutte contre des adversaires face auxquels il n’est peut-être pas de taille constitue désormais le motif principal d’action. L’ensemble des moyens du Sol va donc être déployé pour tenter de mettre fin au conflit des deux superintelligences rivales, et il en résultera leur unification totalement inattendue.


    Mars 3585 : le plan d’expulsion des Larenns entre dans sa phase terminale. Les anciens exécutants du Concile des Sept disparaissent de la Voie Lactée.


    28 juin 3585 : la Terre et la Lune reprennent leur place originelle dans le Système Solaire. La recolonisation de la planète-mère débute peu après. L’année suivante, la Ligue des Libres Terraniens y est fondée et marque la naissance d’une entité politique qui non seulement englobe tous les mondes à peuplement humain, mais s’intègre aussi à la nouvelle communauté galactique.


    À travers leurs pérégrinations à l’autre bout de l’Univers, Perry Rhodan et Atlan ont acquis des connaissances essentielles sur l’ordre cosmique et les mécanismes de l’évolution. Les galaxies sont regroupées dans les sphères hégémoniques de diverses superintelligences qui, des milliers d’années plus tard, peuvent devenir des sources de matière. Un processus tout aussi long les amènera ensuite au stade supérieur, celui des Hautes Puissances. Dans un lointain passé, celles-ci ont présidé à la construction de sept gigantesques navires ensemenceurs, les vaisseaux-spores, dont chacun a été confié à un membre de l’Alliance des Intemporels pour qu’il aille propager la Vie dans le secteur de l’Univers à lui assigné. Également créés par les Sept Puissants, des amas stellaires errants ou essaims – tel celui qui a affecté la Voie Lactée dans les années 3440 – servaient ultérieurement à y susciter l’apparition de l’intelligence.


    Révélation majeure : Bardioc était l’un de ces Sept Puissants, mais il a choisi de détourner son vaisseau-spores dans un dessein d’hégémonie personnelle. Il n’y aura gagné que l’exil et la plongée dans une déviance destructrice.


    Quant aux acteurs – quelque peu contraints – de sa tardive rédemption, il les « récompensera » par une information d’assez mauvais augure : l’existence et les coordonnées du Pan-Thau-Ra, foyer d’une menace à l’échelle de l’Univers qu’il convient de désamorcer sans plus attendre.


     


     


    TREIZIÈME CYCLE « PAN-THAU-RA »


     


    Système Solaire, 1er mai 3586 : un événement d’ampleur totalement inédite capte toutes les attentions, sur tous les mondes de la Ligue des Libres Terraniens et de la communauté galactique. Le Basis, plus gros navire spatial jamais construit par l’Humanité, appareille avec plus de dix mille personnes à son bord pour une expédition dans l’inconnu le plus total vers une galaxie incommensurablement lointaine, Tshushik, où se trouve le mystérieux et redoutable Pan-Thau-Ra. Peu après le départ, le Concept Kershyll Vanne reçoit un message de détresse émanant de l’Immortel. Celui-ci serait tombé dans un piège dont il risque de ne plus ressortir.


    Depuis la planète centrale de l’Impératrice de Therm, dont la fusion avec Bardioc s’est opérée, Perry Rhodan a lui aussi capté l’appel au secours et il se met en route vers la même destination que le Basis.


    Celui-ci, au terme d’un voyage de six semaines marqué par plusieurs incidents, atteint Tshushik – ou plutôt Algstogermaht, selon la civilisation dominante des Wyngers dont les structures obéissent à l’ordre absolu instauré par la Roue Universelle. Coïncidence ? C’est l’époque où Plondfair, jeune Élu potentiel appelé à entamer son initiation, entre en sédition contre la Roue Universelle dont il suspecte l’instrumentalisation par les Kryns, la caste des prêtres. Le Wynger en rébellion décide pourtant de suivre jusqu’au bout la route des Élus et il arrive sur la planète géante Välgerspäre, où seul un secteur à gravitation artificiellement réduite autorise la survie. Il y apprend que depuis des temps immémoriaux, tous les initiés sont envoyés en quête d’un objet mystérieux, l’Œil, qu’aucun n’a hélas encore trouvé. Un nouveau motif de révolte le pousse à fuir dans l’enfer environnant, et il atteint la station régulant la pesanteur de la zone habitable où il rencontre deux étrangers : le Terranien Borl et la « déesse » Déméter récemment réapparue sur Terre. Tous deux sont partis du Basis avec une navette pour rejoindre la position présumée du Pan-Thau-Ra, mais ils ont été piégés sur une planète obscure puis transférés vers Välgerspäre…


    Désormais, Plondfair bénéficie d’alliés d’autant plus étonnants que Déméter s’est « reconnue » dans un monde jadis familier. Car elle fut tout d’abord une Élue du peuple des Wyngers, il y a des millénaires, bien avant que la quête de l’Œil ne la fasse échouer sur Terre où le destin l’a élevée au rang de déesse de la civilisation grecque antique.


    Mi-3586, sur la planète-mère de l’Humanité, le mutant de Gaïa Boyt Margor se met à capter des vagues très perturbatrices d’énergie psionique dont le foyer se situe dans la pyramide de Khéops. Et quelque part dans le halo de la Voie Lactée, sur Alkyra II, les Loowers captent enfin le signal qu’ils attendaient depuis une éternité. En effet, cette impulsion hexadimensionnelle émane d’un mystérieux Artéfact jadis dérobé par leurs lointains ancêtres et dissimulé sur un monde alors inhabité, perdu à l’autre bout de la Galaxie. Mais l’émission semble altérée de façon inexplicable, et les Loowers doivent au plus vite en déterminer la raison. Deux d’entre eux partent donc vers le Système Solaire. Pour leur peuple, il s’agira désormais de se réapproprier à n’importe quel prix la source de l’hyperimpulsion.


    En septembre 3586, un système de galeries jusque-là ignorées vient d’être repéré sous la pyramide de Khéops. Informé, le mutant Boyt Margor s’introduit dans l’hypogée tout juste rendu accessible et y dérobe un objet mystérieux qu’il parvient à ouvrir. L’artéfact conservé à l’intérieur évoque un œil à facettes rappelant celle d’un diamant. Y plongeant le regard, Margor prend conscience de voir dans l’hyperespace, dans le passé, et sur d’autres mondes. Mais l’objet émet des rayonnements très dangereux qui ne cessent de renforcer la puissance psionique du mutant. Poursuivant néanmoins sa contemplation, il découvre comment le pharaon Khéops, ayant reçu en cadeau l’Œil des Dieux, fut amené à faire édifier le Sphinx et la Grande Pyramide afin d’honorer les divinités, et surtout, de protéger l’objet sacré.


    Pendant ce temps, les Loowers toujours à l’écoute des impulsions émises par l’Artéfact rassemblent une flotte spatiale à destination du Système Solaire. Devant cette menace d’ampleur extrême, les Terraniens choisissent d’offrir leur aide aux envahisseurs. Hélas, ils ne peuvent restituer l’Artéfact aux Loowers étant donné que Boyt Margor s’en est emparé et a disparu.


    À la même époque, dans la galaxie Algstogermaht, Déméter, le Terranien Borl et le Wynger Plondfair fuient par transmetteur de matière la planète Välgerspäre, pour tomber de Charybde en Scylla. Émergeant à l’intérieur d’une sorte d’immense station spatiale d’un diamètre supérieur à mille kilomètres, ils rencontrent deux Wyngers fugitifs qui disent venir de Quostoht, une « oasis de vie » située à l’un des pôles de la sphère géante et gouvernée par le Lyrd. Celui-ci n’a aucun pouvoir sur le reste de l’artéfact spatial, notamment au sein des redoutables « Domaines Interdits », et il ignore ce qui s’y trame. Percevant à distance que le Terranien dispose de qualités exceptionnelles, le Lyrd fait piéger les intrus puis oblige Borl à prendre la tête de l’expédition indispensable pour en savoir davantage.


    Le groupe s’enfonce donc dans les profondeurs de la station qui chevauche littéralement les dimensions. Quittant le continuum normal pour pénétrer dans l’hyperespace, les éclaireurs découvrent un foisonnement de formes de vie les plus étonnantes et sont capturés par les monstrueux Malgoniens, auxiliaires des Anskes, dont l’Intemporel Ganerc-Callibso est lui aussi le prisonnier. De taille à lutter et à se libérer, Plondfair, Borl et Déméter l’entraînent dans leur fuite. Grâce à lui, ils apprennent que l’immense artéfact spatial est le Pan-Thau-Ra et sont initiés aux premiers de ses mystères.


    Informé dès leur retour à bord du Sol, Perry Rhodan décide de mener une reconnaissance de la station géante mais auparavant, les membres du commando devront revêtir une apparence au-dessus de tout soupçon : celle de Suskohnes, un rameau lointain et marginalisé du peuple des Wyngers. Pour cela, un séjour sur leur planète principale s’impose, ainsi que la récupération d’un vaisseau autochtone permettant l’approche incognito du Pan-Thau-Ra. Entre-temps mobilisé avec toutes ses forces par l’attaque des Malgoniens contre Quostoht, le Lyrd accorde peu d’intérêt à ses nouveaux visiteurs et, méfiant, les enrôle dans un groupe de combat dépêché pour barrer la route aux agresseurs. Perry Rhodan et son commando de faux Suskohnes repoussent sans problème l’ennemi. En conséquence, le Lyrd les expédie en éclaireurs dans les secteurs plongés dans l’hyperespace en leur confiant un mystérieux équipement à convoyer, à la fois un véhicule et un hypercommunicateur.


    Une rencontre étonnante pour les aventuriers est celle de Zorg, qui se présente comme l’Orbital – le serviteur – du dernier Chevalier de l’Abîme, Igsorian de Veylt, et demande l’aide de Perry Rhodan pour retrouver un jour son seigneur. Peu après, le commando découvre que les maîtres secrets du Pan-Thau-Ra sont les Anskes, des insectoïdes qui ont dépossédé le Lyrd de sa souveraineté sur l’ensemble de l’artéfact, pris le contrôle des « Domaines Interdits », et utilisent dans leurs propres desseins les biophores, ou germes de vie, que l’artéfact géant aurait jadis dû disséminer en des endroits bien définis de l’Univers. Car le Pan-Thau-Ra n’est autre que le vaisseau-spores de Bardioc, autrefois détourné de sa finalité originelle par le Puissant à son seul profit !


    À la vue des Anskes, l’Arkonide Atlan s’est soudain souvenu d’êtres semblables rencontrés sur Datmyr-Urgan, l’une des planètes abordées par le Sol dans la galaxie Algstogermaht, et Perry Rhodan alerte le reste de l’expédition. Déformé, son message sème l’effervescence à bord du Sol, suggérant que les Anskes de la planète sont plus évolués qu’on ne le pensait et sont en relation directe avec leurs congénères du Pan-Thau-Ra. Un groupe de Solaniens radicaux, qui revendiquent la propriété du vaisseau générationnel, se rend sur la planète à bord d’un croiseur afin de faire pression sur les insectoïdes et d’obtenir la libération de Rhodan. Il s’avère toutefois que les Anskes de Datmyr-Urgan ne sont nullement avancés sur le plan technologique. Les Solaniens arrivent cependant à point nommé pour les aider suite à la chute d’un astéroïde. En récompense de cette aide providentielle, Bruilldana, la reine des Anskes, noue le contact avec les « enfants perdus » qui occupent le Pan-Thau-Ra et, grâce à son aura de souveraine, leur ordonne de cesser toutes les hostilités envers les Terraniens.


    À l’intérieur du vaisseau-spores, Perry Rhodan et ses compagnons voient leurs adversaires déposer les armes. Puis ils découvrent que l’engin acheminé sous leur responsabilité jusqu’au poste central du Pan-Thau-Ra abritait le Lyrd en personne ! Celui-ci, après la mort du Guide Suprême des Anskes, reprend le pouvoir sur l’immense navire jadis dévoyé par Bardioc. Tandis que se déchaîne une terrible tempête hyperspatiale, le Lyrd dévoile enfin sa véritable nature à Perry Rhodan et ses hommes.


     


     


    QUATORZIÈME CYCLE

    « LES CITADELLES COSMIQUES »


     


    Laire, l’Œil volé et les Loowers


    Le maître du Pan-Thau-Ra n’est autre que Laire, le robot né il y a des millions d’années de la technologie des entités supérieures qui règnent par-delà les sources de matière, pour leur servir d’intermédiaire avec les Sept Puissants chargés de semer la Vie dans l’Univers. Indispensable pour sa mission, son œil gauche lui a été volé par des Loowers qui, se croyant menacés par les constructeurs de Laire, planifiaient d’aller les attaquer dans leur propre domaine mais ignoraient que la clé dérobée était syntonisée sur une unique source de matière. En attendant de la localiser, ils ont caché l’Œil de Laire sur une planète isolée et sans risque, la Terre…


    Complice et auxiliaire de Bardioc, Laire a hérité le Pan-Thau-Ra et s’y est retrouvé seul après la trahison de son maître. Suite à ses premières expérimentations avec les biophores, le robot a été contraint de dissimuler le vaisseau géant dans la galaxie des Wyngers. Instaurant le culte de la Roue Universelle, il est devenu leur dieu respecté et redouté, utilisant les Élus pour rechercher son œil perdu.


    En peu de temps, les diverses problématiques d’actualité dans la galaxie Algstogermaht se résolvent les unes après les autres. À bord du Pan-Thau-Ra, l’installation de la jeune reine anske Dorania avec l’aide des Terraniens prélude au retour de la paix. Laire met un terme à la fausse religion de la Roue Universelle et Plondfair se lance dans sa réforme en commençant, non sans peine, par briser l’emprise des Kryns sur les planètes des Wyngers désormais libérés. Et enfin, la rupture se consomme entre Solaniens et Terraniens. Tandis que le Sol appareille vers une destinée inconnue, le Basis qui accueille désormais Laire prend la route des Citadelles Cosmiques des anciens Puissants, en quête des clés qui permettent de franchir les sources de matière et d’accéder au domaine des entités supérieures appelées les Cosmocrates.


    L’une de ces clés est précisément l’Œil jadis dérobé au robot auxiliaire de Bardioc et dissimulé dans le Système Solaire où les Loowers se sont installés, résolus à rentrer en possession de l’artéfact que les Terraniens doivent leur restituer sans délai. Peu après, ils reçoivent l’appui inattendu du robot Nistor que vient de leur dépêcher l’un de leurs semblables, sitôt informé de la redécouverte de l’Œil : le Maître de la Source Pankha-Skrin qui, depuis des lustres, sillonne l’Univers avec sa flotte spatiale pour retrouver la source de matière dont l’Œil de Laire est la clé.


    Début 3587 : peu après le départ du navire transportant Nistor, le vaisseau amiral de Pankha-Skrin est attaqué par des nefs étrangères. Malgré l’intervention de ses autres unités, le Loower est enlevé par les Zaphoores. Conduit à l’intérieur d’un astéroïde transformé en une station spatiale surpeuplée, il découvre qu’il s’agit de la Citadelle Cosmique du Puissant Murnoc. Jadis, celui-ci y a laissé s’installer des nomades intergalactiques qui ont muté et proliféré au-delà de toute mesure mais qui, depuis la mort du Puissant, sont incapables de repartir du planétoïde. Pankha-Skrin pénètre dans les profondeurs de ce monde en miniature, y apprend quel a été le destin de Murnoc et finit par trouver ce qui subsiste de lui à l’intérieur d’un monstre reptilien divinisé par des Zaphoores aveugles. Grâce aux impulsions mentales de Murnoc, le Maître de la Source atteint un transmetteur de matière qui l’expédie dans la forteresse perdue d’un autre Puissant, Lorvorc.


     


    Sur la piste de l’Immortel


    Début 3587 : à la recherche de l’Immortel disparu, le Concept double Ernst Ellert-Gorsty Ashdon et le robot Akrobath abordent, dans la galaxie Ganuhr, un monde peuplé de télépathes qui modifient leur morphologie et leur substance corporelle grâce au rayonnement quintidimensionnel du soleil local mais sont menacés d’extinction. Pour échapper à ces êtres qui voient en eux les précurseurs d’une invasion, Ellert-Ashdon et Akrobath s’emparent d’un vaisseau-robot programmé pour rallier la source d’impulsions psioniques qui semblent émaner de l’Immortel. Le Karma les conduit dans une galaxie voisine, Krähohl, et se pose sur Scharzo, dont les habitants trisexués sont au bord d’une crise économique et écologique. À l’issue de péripéties tortueuses, le Concept double et son robot repartent pour une autre galaxie où les Dériveurs Bleus et leurs symbiotes, les Pyrovores, ont constitué un immense cimetière d’astronefs, le Tacintherkol. Après avoir paralysé Ellert-Ashdon car l’une des deux consciences menaçait de supprimer l’autre, Akrobath s’allie à des Volcaniens humanoïdes immobilisés avec leur navire. Survient alors Harno, la sphère spatiotemporelle, qui a elle aussi suivi l’appel de détresse de l’Immortel et, dans un premier temps, sauve le Concept double en l’amenant au Lieu du Silence, un « tunnel » de ténèbres totales autour duquel tournent les cent mille épaves du Tacintherkol. Puis Harno aide à la libération du vaisseau volcanien et du Karma qui reprendra son voyage, non sans avoir laissé sur place Akrobath, « promu » gardien du cimetière d’astronefs.


     


    Le destin d’un mutant


    Fin 3586 : dans le Système Solaire, la difficulté majeure consiste en l’établissement d’une relation entre deux peuples aussi différents que les Terraniens et les Loowers, sur le plan physique mais surtout par la structure intellectuelle. Hergo-Zovran, responsable du complexe édifié sur Mars par les Loowers, dépêche un intermédiaire auprès des Terraniens et fait enlever la petite Baya Gheröl, âgée de sept ans, avec toute sa famille. La fillette possède un don entéléchique naturel qui lui rend accessible la pensée duale des Loowers. Elle sera leur agent de médiation avec les Humains.


    Boyt Margor, le mutant de Gaïa, qui s’est fabriqué des niches hyperspatiales grâce à l’Œil des Dieux, kidnappe Baya Gheröl pour en faire un de ses auxiliaires parapsychiques puis tente de dresser les Loowers contre les Terraniens. Découvrant qu’il s’est approprié l’Œil de Laire, Hergo-Zovran informe aussitôt le Maître de la Source, Pankha-Skrin, que l’artéfact perdu depuis des millénaires vient enfin d’être retrouvé. Pankha-Skrin envoie dans le Système Solaire le robot ultrasophistiqué Nistor afin de récupérer l’Œil. Disculpés du vol de l’Artéfact auprès des Loowers, les Terraniens sollicitent l’aide de Nistor pour piéger Boyt Margor, qui a pris la fuite en emmenant Baya Gheröl.


    Début 3587 : avec l’appui des nouveaux auxiliaires qu’il s’est constitués sur la planète Iota-Tempesto, le mutant gaïen mène une offensive contre le Gondervold, le vaisseau loower qui a conduit Nistor dans le Système Solaire. Mais il ne soupçonne pas que les Terraniens lui ont tendu un traquenard et que Nistor, avec lequel il regagne l’une de ses niches hyperspatiales, va le capturer et le mettre hors d’état de nuire. Peu après, Nistor s’empare de l’Œil de Laire et disparaît avec Baya Gheröl, qui a décidé de faire alliance avec lui dans un but encore mystérieux. Des circonstances imprévisibles les amènent sur Zaltertepe, une planète où des colons terraniens s’affrontent à cause d’incompréhensions mutuelles. Baya Gheröl réussit à mettre un terme au conflit et, emportant l’Œil, repart prêter assistance à Boyt Margor, coincé dans une niche hyperspatiale. Nistor s’élance sur sa piste.


    À la même époque, des objets volants lumineux surgissent au-dessus de plusieurs régions de la Terre et enlèvent des enfants. Les Ufonautes qui occupent ces engins sont de curieux humanoïdes aux traits immobiles et aux yeux fixes. Ils déclarent venir du futur et effectuer une mission indispensable à la survie de l’humanité terrienne…


    Dans le Système Solaire, l’arrivée de la nef du Larenn Hotrénok-Taak provoque, par effet d’échanges hyperénergétiques, la libération de Boyt Margor et de ses auxiliaires. Le mutant réussit à gagner le Poing de Provcon et Gaïa, sa planète d’origine, où l’aide des mystérieuses psychodes jadis créées par les Pré-Zwotters entre-temps disparus lui permet d’asservir de nouveaux disciples.


    Les activités de Margor sont attentivement surveillées, d’un côté par la Ligue des Libres Terraniens, de l’autre par Tengri Lethos, le Gardien de la Lumière, auquel les psychodes devraient permettre d’accéder à un plan supérieur de l’évolution. Le premier, Lethos entrevoit que les sculptures psioniques des Pré-Zwotters sont manipulées par des puissances indéfinissables, les émissaires des ténèbres, et qu’à leur tour, les psychodes prennent sous leur influence les êtres réceptifs à leurs rayonnements psioniques. Tel est par exemple le cas de Boyt Margor et de ses auxiliaires, qu’il devient urgent de neutraliser. Dans ce but, deux agents terraniens s’infiltrent dans le Poing de Provcon, et ils élucident le très ancien mystère de la création des psychodes. Dans un passé lointain, grâce à leurs facultés parapsychiques, les Pré-Zwotters ont maîtrisé la fusion moléculaire d’éléments normalement impossibles à associer entre eux. Dans le métal turquoise ainsi élaboré, ils ont sculpté les fascinantes psychodes aux propriétés hypnosuggestives. Plus tard, obéissant aux Pétroniens qui ont fait naître la nébuleuse du Poing de Provcon à partir d’une planète atomisée pour la circonstance, les Pré-Zwotters ont érigé autour de leurs vingt-deux soleils une barrière défensive en prévision de l’attaque d’adversaires dont ils ne connaissent que le nom : les Hordes de Garbesh. Ils ont ensuite en majorité renoncé à leur existence matérielle pour s’intégrer au manteau de poussières de Provcon en tant que composante psychodimensionnelle et le transformer en une sphère paraplasmatique. Certains autres, insuffisamment matures, ont refusé cette évolution, dégénéré et donné naissance aux Zwotters.


    Conscient de la menace que constitue pour lui la Ligue des Libres Terraniens, Boyt Margor entame sa dernière manche pour sauver les psychodes, ces artéfacts psioniques qui assurent sa puissance, et pour fuir hors du Poing de Provcon. En vain : son essence psychique s’intègre au manteau de poussières et donne naissance à une colossale balise psionique, le Torrent de Margor. Ainsi s’accomplit le destin du mutant gaïen, marquant l’étape ultime d’un plan jadis tracé sur des millénaires afin de défendre la Voie Lactée contre les Hordes de Garbesh.


     


    La menace des Hordes


    Mai 3587 : de nombreux secteurs de la Voie Lactée sont ébranlés par des séismes spatiaux provoqués par des éruptions d’ondes gravitationnelles dont la cause semble être une source de matière manipulée dans un objectif de destruction à grande échelle. Sans relation avec ce phénomène, les Loowers annoncent qu’ils se retirent de Mars. Peu après, dans les régions galactiques affectées par les séismes, une terrible maladie apparentée à la leucémie frappe de nombreux Humains. Elle se révèle incurable, quels que soient les traitements utilisés. Seuls les Ufonautes vont s’avérer détenir le moyen de l’enrayer : car c’est pour disposer en quantité suffisante de ce sérum, fabriqué sous stimulation spéciale par les organismes d’enfants humains, qu’ils ont procédé depuis des mois aux vagues d’enlèvements jusqu’alors inexpliqués.


    Ailleurs dans la Galaxie, des pirates interstellaires qui se dénomment les Derniers Flibustiers multiplient leurs opérations illégales mais se font piéger en attaquant un dépôt monétaire de la CoDiPG. Les sept qui réussissent à fuir tombent sous l’emprise du Complexe, un dispositif embrassant plusieurs planètes du Centre de la Voie Lactée et ayant pour mission de faire échec à toute offensive des énigmatiques Hordes de Garbesh. En fait, le Complexe robotisé a interprété à tort les séismes spatiaux comme le signe d’une nouvelle attaque des Hordes, auxquelles il croit qu’appartiennent les Flibustiers originaux et tous les peuples humanoïdes de la Galaxie. Très rapidement, des millions de répliques des sept Flibustiers sont engendrées et prennent les commandes d’innombrables vaisseaux constituant une énorme armada défensive. D’un bout à l’autre de la Voie Lactée, une menace aveugle va déferler dans l’objectif d’expulser tous ceux qui sont supposés faire partie des Hordes de Garbesh.


    Mais quel agresseur redoutable se cache sous cette dénomination barbare ? Lancés à la chasse aux informations, des agents de la Ligue des Libres Terraniens commencent par recueillir de bien minces indices mentionnant une « planète au soleil fendu » et un certain « Armadan d’Harpoon ». Tout laisse augurer de longues et difficiles recherches tandis que les sept Flibustiers, géniteurs bien involontaires d’une armée colossale, assistent à la première opération ciblée des Orbitaux contre la planète Olympe.


    Début juillet 3587, dans la Voie Lactée, des explorateurs aussi audacieux qu’inconscients découvrent un système stellaire très particulier dont l’un des mondes semble correspondre à la mystérieuse « planète au soleil fendu ». Ils tombent rapidement sur la piste de vestiges garbeshiens dont l’intérêt stratégique pourrait être considérable, associé aux informations recueillies par la même occasion sur les Chevaliers de l’Abîme, Armadan d’Harpoon et le plan qu’ils ont jadis échafaudé pour faire échec à un retour des Hordes de Garbesh. La CoDiPG et la Ligue bénéficieront peut-être bientôt d’atouts décisifs pour convaincre les Orbitaux de leur méprise. Mais ceux-ci continuent à se déployer dans la Voie Lactée et, après Olympe, menacent d’autres planètes importantes comme Ferrol, dans le système de Véga.


    Sur Olympe, le robot Vario-500, autrement dit Anson Argyris, l’empereur des Libres-Marchands, se voit attribuer par une installation secrète d’assistance un curieux partenaire : le super-hologramme Stevenson, doué de conscience et capable de revêtir n’importe quelle apparence. Grâce à lui, le Vario-500 se rend avec les Flibustiers sur Ferrol où il évite l’engagement suicidaire des hostilités contre les Orbitaux. Il tente ensuite de rallier leur monde central avec l’intention de détruire le Complexe. Mais Stevenson, fortement perturbé par une fragmentation imprévue de sa conscience, met l’opération en péril puis se sacrifie en assurant la position du Vario-500. Celui-ci réussit à sauver les Flibustiers, qui sont capturés par les forces terraniennes, puis il se consacre en solitaire à l’engagement qu’il a pris vis-à-vis de lui-même : arriver à convaincre les Orbitaux que les Humains de la Voie Lactée ne sont pas les Hordes de Garbesh.


    Grâce à son ingéniosité et à ses prodigieuses ressources, le Vario-500 atteint la planète Martappon, pièce maîtresse du Complexe jadis édifié par Armadan d’Harpoon et lieu de la multiplication des Orbitaux à partir des Flibustiers. Aidé par Olkyra, une Orbitale perturbée qui se considère comme la maîtresse du Complexe, le robot pénètre dans la zone interdite de Martappon et dans la « ville dorée » que protège un labyrinthe d’énergie-forme. Grâce au sacrifice d’un autre Orbital dont il s’est acquis la loyauté, il triomphe du gardien des lieux. Outre l’origine, très lointaine dans le temps et l’espace, de l’ordre des Chevaliers de l’Abîme, le Vario-500 apprend l’imposture par laquelle Harden Coonor a jadis été adoubé à la place d’Igsorian de Veylt. Or, après avoir accompli durant des centaines de millénaires la mission confiée par l’Ordre, Coonor vient de sortir de stase et emprunte un transmetteur de matière qui l’expédie au cœur du Complexe.


    Pendant ce temps, sur Terre, l’insignifiant ingénieur en génie climatique Jen Salik a l’étrange révélation de l’histoire d’Armadan d’Harpoon, dont il serait le descendant. La menace des Hordes de Garbesh fut autrefois bien réelle, et c’est pour contrer son retour qu’Armadan a construit le Complexe puis créé la sphère paraplasmatique du Poing de Provcon.


    Fin août 3587, la flotte des Orbitaux pénètre dans le Système Solaire et, inflexible, son commandant en chef réfute toute preuve montrant que les Humains n’ont rien à voir avec les Hordes de Garbesh. La situation est bloquée, un nouvel ultimatum court, et plus rien ne semble pouvoir renverser le destin de l’Humanité dans la Voie Lactée.


    Simultanément, sur Martappon, Harden Coonor tente de se faire passer pour Armadan d’Harpoon en personne, et si les Orbitaux refusent d’abord d’admettre cette identité, il finit par imposer sa qualité de Chevalier de l’Abîme. Tout en continuant à glaner des informations précieuses sur les Orbitaux et le contexte de leur intervention, le Vario-500 entreprend de tirer parti des dissensions manifestes qui partagent les dirigeants du Complexe, mais sa manœuvre n’aboutit qu’à la mort de Coonor.


    Sur Terre, Jen Salik reçoit de nouvelles révélations et tente de convaincre les autorités de monter un plan délicat grâce auquel les Orbitaux pourraient réaliser leur méprise. En septembre 3587, les robots de combat humanoïdes du fort spatial Scarabée sont reprogrammés pour une agression contre la garnison terranienne. Grâce à cette ruse suggérée par Jen Salik et présentée comme une attaque de Garbeshiens incontrôlables, les Orbitaux devraient accepter de reconsidérer leur position. Mais ce n’est pas gagné d’avance car, peu après, de nouveaux séismes spatiaux se produisent dans la Voie Lactée, affectant jusqu’aux matériaux les plus résistants et performants.


    L’un des mondes-arsenaux des Orbitaux est touché, et ceux-ci capturent le Vario-500, qu’ils jugent responsable du problème. La situation, critique pour l’Humanité, bascule au moment de la mort de Harden Coonor : Jen Salik récupère en lui l’essence du Chevalier défunt et développe des dons encore supérieurs. Confronté au commandant en chef des Orbitaux, il est reconnu comme un Chevalier de l’Abîme auquel toute la flotte assaillante se subordonne.


     


    La quête des Citadelles Cosmiques et de la source de matière


    Sur le chemin qui doit le conduire au premier de ses objectifs, la Citadelle Cosmique de Lorvorc, le Basis se heurte à une barrière infrangible en plein espace. Face à cet obstacle, Perry Rhodan et Atlan sont rejoints par l’Intemporel Ganerc-Callibso. Tous trois traversent la frontière interdimensionnelle et abordent le bastion dévasté de Lorvorc, siège d’étranges et périlleux phénomènes contre lesquels lutte déjà le Loower Pankha-Skrin. Les atouts dont dispose Ganerc-Callibso seront indispensables pour découvrir ce qu’il est advenu de Lorvorc et pour récupérer sa clé, que le Maître de la Source, nouvel hôte du Basis, va remettre sans hésiter à Laire.


    Pourtant, la tension ne tarde pas à monter entre le robot et le Loower. Avant que l’affaire ne tourne à la catastrophe, Perry Rhodan consent à laisser les deux antagonistes débarquer sur Terzowiehle, un monde dont la civilisation s’est pratiquement auto-anéantie. Leur duel se déroule dans un archipel dont les sous-sols de certaines îles regorgent d’armes destructrices en tous genres. Mais une intelligence artificielle antédiluvienne fait prendre conscience aux deux duellistes de la stupidité de leur combat, et les amène à conclure une trêve.


    Étape suivante pour le Basis, la Citadelle Cosmique de Partoc, où s’activent les mystérieux Démonteurs, acharnés à lui faire réintégrer le continuum standard. Hostiles, ces hordes de robots se liguent contre les intrus. Grâce aux diversions de Laire, Perry Rhodan et Atlan atteignent le tombeau de Partoc et y récupèrent la clé recherchée.


    Dans la Citadelle suivante, qui appartenait à l’excentrique Ariolc, les Démonteurs sont déjà à l’œuvre, mais leur tâche est fortement perturbée par des émissions parapsychiques irrationnelles. Les Terraniens qui se rendent dans la station en forme de roue tombent également sous l’influence de ces rayonnements : chacun croit être Ariolc et accuse les autres d’imposture. Il en résulte un chaos sans précédent, qui culmine avec l’entrée en scène du mulot-castor L’Émir et d’un contingent de mutants – tous hypersensibles au phénomène d’hypnosuggestion. Le retour à la normale s’effectue seulement lorsque Perry Rhodan récupère la clé d’Ariolc et la sort de la Citadelle.


    Alors que le Basis fait route vers le bastion cosmique de Bardioc, ses passagers sont frappés d’un fort désagréable mal de l’espace dont seule une escale planétaire peut les guérir.


    En parallèle, le Terranien Alaska Saedelaere se rend avec le Puissant Ganerc-Callibso sur Derogwania, le monde où celui-ci a construit la civilisation des poupées, pour y récupérer la cinquième clé. Saedelaere y apprend les derniers secrets de Callibso, puis tous deux affrontent les Poupées Originelles et le Terranien repart avec la clé tandis que le Puissant se sacrifie, faisant disparaître toutes ses créations.


    Arrivé en avance au lieu de rendez-vous fixé avec le Basis, retardé par sa halte forcée. Saedelaere effectue une incursion dans le secteur spatial voisin où dominent d’étranges mollusques géants, les Vargartes. Maîtrisant le vol luminique, ils chassent, dans l’espace, de singulières « baleines » faites d’énergie-forme enveloppant des amas d’antimatière.


    Dès qu’émerge la Citadelle de Bardioc, Saedelaere se rend à son bord et recherche la sixième clé avec l’aide de quelques Vargartes chasseurs d’énergie. Lorsque surgit le Basis, la Citadelle est sur le point de heurter la planète d’origine des « baleines », mais l’homme au masque réussit à dompter l’une d’elles pour fuir et sauver ses alliés vargartes.


    Six clés sont désormais en possession de Perry Rhodan et de ses compagnons d’aventure. La dernière à récupérer est celle de Kemoauc, dont la Citadelle Cosmique fut jadis la plus grande et la plus belle de toutes. Pour la soustraire aux Démonteurs, le Puissant l’a dissimulée dans une gorge montagneuse de la planète Matazema sous la protection des Dallaz, des indigènes dont l’intelligence a été stimulée à cet effet. Mais la septième et dernière clé ne s’y trouve plus. Tandis que la Citadelle de Kemoauc réappareille et s’autodétruit, Perry Rhodan, déçu, se lance à la recherche de la source de matière qui correspond aux clés. En vain… Il opte donc pour le retour vers la Voie Lactée.


    Des perturbations amènent alors les passagers du Basis à localiser une barrière spatiotemporelle qui enclot un très ancien système stellaire. Le mulot-castor L’Émir se téléporte par-delà la barrière et plonge dans un monde hallucinant où il entraîne ensuite Déméter, Perry Rhodan et Atlan avec une corvette du Basis. Saisi d’une ivresse irrépressible, L’Émir se comporte de façon irrationnelle et abandonne ses compagnons. Ceux-ci ne tardent pas à tomber sous une influence parapsychique génératrice d’illusions. En partie revenu à la raison, le mulot-castor découvre un prodigieux labyrinthe de cavernes qui s’étend sous des moraines glaciaires. Il s’y aventure aux côtés d’un des passagers de la corvette du Basis, suivant de curieuses créatures à six membres qui y transportent les autres participants de l’expédition. Ils découvrent une imposante machine dont les indigènes, les Valugis, se ressassent l’histoire. Jadis, un Puissant est venu leur apporter son aide en les installant dans des cavernes souterraines pour les protéger du Dieu du Tonnerre – ou, plutôt, des tremblements engendrés par le soleil tutélaire de leur planète – et en édifiant la barrière cosmique. Son but essentiel était de dissimuler en lieu sûr une clé très précieuse, aussi le Puissant a-t-il doté les Valugis d’un générateur d’illusions à effet planétaire.


    Un vaisseau des Loowers surgit à l’intérieur de la barrière et atterrit sur la Taverne de L’Émir tandis que tous ses passagers tombent dans un sommeil provoqué. En détruisant la machine à rêves, le mulot-castor permet leur réveil. La petite Baya Gheröl pénètre dans les entrailles de la planète avec l’Œil de Laire, dont la vision pacifie instantanément les Valugis. Les Terraniens accèdent à la Crypte du Protecteur, une autre machine à émissions psioniques très ancienne dont le rayonnement de l’Œil entraîne la destruction. Peu après, L’Émir et Rhodan trouvent la septième clé.


    La rivalité de Laire et du Loower Pankha-Skrin s’est rallumée avec la proximité de l’Œil. Rhodan le remet finalement au robot. Le Maître de la Source perd donc la possibilité d’aller attaquer les Cosmocrates dans leur domaine. Il passe à l’offensive contre les Terraniens pour récupérer l’Œil mais Laire, soucieux d’éviter le conflit, choisit de donner celui-ci à Perry Rhodan. Après avoir assemblé les sept clés et l’Œil de Laire, le Terrien et ses compagnons s’apprêtent à repartir à la recherche de la source de matière qui donne accès au domaine des Cosmocrates. Six nefs géantes surgissent soudain : ce sont les vaisseaux-spores des anciens Puissants. Ils s’agencent en un hexagone parfait au centre duquel, captif d’une aura hyperénergétique, apparaît bientôt Kemoauc, le dernier des Puissants. Utilisant l’Œil de Laire qui lui autorise le pas adistanciel, Rhodan libère de sa prison Kemoauc qui, en guise de récompense, se projette avec lui sur un étrange fragment de planète, puis lui dérobe l’Œil et rallie seul le Basis.


    Abandonné sur ce morceau de monde baigné par des ténèbres absolues, le Terrien finit par comprendre qu’il se situe au fond d’un gouffre de matière. De singulières rencontres et confrontations l’attendent, jusqu’à ce qu’il tombe sur le Concept double Ellert-Ashdon puis, surprise des surprises, sur l’Immortel en personne ! La superintelligence révèle avoir été piégée par des adversaires inconnus alors qu’elle portait assistance au dernier des Chevaliers de l’Abîme, Igsorian de Veylt. Depuis lors, elle essaie de se paver un chemin de retour vers le continuum normal en engendrant des fragments de planètes. Mais l’entreprise de l’Immortel durera encore des années, durant lesquelles sa sphère d’influence restera exposée à tous les dangers.


    Après des moments de tension prévisibles à bord du Basis, Kemoauc repart pour le gouffre de matière et en ramène, avec Ellert-Ashdon, Perry Rhodan qui a promis à l’Immortel de l’aider à regagner l’univers conventionnel.


    Pour cela, un apport de substance psychique est indispensable à la superintelligence. Les premiers qui se déclarent prêts à donner ce qu’ils ont de plus précieux sont les Vieux-Mutants qui, las de leur désincarnation, acceptent de se fondre au sein de l’être collectif. D’autres individus exceptionnels les suivent rapidement puis, dès le retour de l’Immortel dans le continuum standard, les milliards de Concepts d’Eden II s’unissent également et fusionnent avec lui. Devenu plus puissant que jamais, le mentor de l’Humanité annonce à Perry Rhodan l’imminence de conflits d’ampleur cosmique.


    Sans tarder, les six vaisseaux-spores appareillent pour la Voie Lactée afin de porter secours à ses peuples. Les Cosmocrates entendent ainsi aider à limiter les conséquences dramatiques de leurs manipulations sur la source de matière, initialement destinées à enrayer les effets désastreux des biophores du Pan-Thau-Ra. Informés de cette action et enfin convaincus que les Cosmocrates n’ont jamais été leurs adversaires, tous les Loowers présents dans la Galaxie se replient sur la planète Alkyra II.


    Dans l’antichambre de la source de matière, Kemoauc découvre avec horreur que lui-même et les autres Puissants sont des êtres artificiels – tout comme Samkar, alias Igsorian de Veylt, qui l’emmène auprès des Cosmocrates. Le Basis pénètre à son tour dans le secteur de la source, dont le cœur est une concentration équivalente à cinq trillions de masses solaires. De bien étranges phénomènes se produisent au voisinage où, par l’aura de leurs activateurs cellulaires, Perry Rhodan et Atlan renversent le cours des effets pervers liés aux manipulations de la source de matière. Dès lors, les séismes spatiaux cessent de bouleverser la Voie Lactée.


    Peu après, Laire se voit chargé de conduire un Élu par-delà la source de matière. Durant dix jours, Perry Rhodan et Atlan se préparent, non sans oppositions et tiraillements. Surprise : le choix final se porte sur l’Arkonide ! Avant d’emmener celui-ci, Laire révèle à Rhodan de nouvelles données fondamentales sur les Cosmocrates et sur l’Immortel. Puis le Basis prend le chemin du retour vers la Voie Lactée.


    Pendant ce temps, les six vaisseaux-spores en route pour la Galaxie sont abordés par d’étranges essaims cristallins, les esprits matérialisés des habitants d’Art’Yshall, la Ville Stellaire disparue. Grâce aux biophores, les « Citoyens d’Ysh » retrouvent leurs anciens corps et se heurtent aux Ufonautes venus préparer la remise des vaisseaux-spores aux Terraniens. Sous l’influence des quanta ôn et nôon, les Ufonautes accèdent à la conscience puis s’allient aux Citoyens d’Ysh qui, au dernier moment, renoncent à s’approprier les nefs géantes en réalisant que les conséquences en seraient dramatiques. À nouveau transformés en cristaux, ils disparaissent dans l’espace tandis que les Ufonautes redeviennent des êtres sans conscience et que les vaisseaux-spores poursuivent leur voyage vers le Système Solaire.


     


    Le retour des Hordes de Garbesh


    Quelque part près du cœur de la Voie Lactée, sur une planète ignorée appelée Arpa Chaï, les séismes spatiaux provoquent l’activation d’un système automatique installé il y a plus d’un million d’années tôt par Amtranik, un Guide des Garbeshiens, alors qu’il fuyait avec sa flotte face à Armadan d’Harpoon. C’est le signal du retour imminent des Hordes de Garbesh, tant attendu par les Laboris d’Arpa Chaï, descendants des troupes d’Amtranik et conditionnés depuis l’origine pour former des contingents de guerriers d’élite. Ces supercombattants rejoignent le Vazifar, l’ancienne nef amirale des Garbeshiens, puis contraignent un croiseur terranien à se poser et lui donnent l’assaut.


    Peu après, à l’intérieur du Vazifar, Amtranik se réveille et prend le commandement des hordes de Laboris. Ralliant la planète Martappon, le chef garbeshien y reprogramme le Complexe pour que tous les Orbitaux nouvellement produits soient à ses ordres. Douze mille nefs cunéiformes sont ainsi armées et appareillent pour une véritable croisade. Mais petit à petit, parmi les Orbitaux stationnés à proximité du Système Solaire, les informations propagées par Jen Salik et collectées par le Vario-500 commencent à semer le doute : les Humains de la Galaxie n’auraient finalement rien à voir avec les Hordes de Garbesh. Le Chevalier de l’Abîme Jen Salik est invité à se rendre sur Martappon et y affronte une première fois Amtranik qui, subissant un cuisant revers, doit fuir avec le Vazifar à la tête des douze mille unités de sa flotte.


    Jen Salik détruit les installations de production des Orbitaux et ordonne à toutes leurs escadres d’abandonner les systèmes occupés puis d’aider à évacuer les peuples de la Voie Lactée avant la troisième vague de séismes spatiaux.


    En route vers une base des anciens Garbeshiens, Amtranik et ses nouvelles Hordes sont violemment perturbés et désorientés par un phénomène parapsychique inconnu. L’armada atteint un système stellaire où une mission exploratoire terranienne vient de nouer le contact avec Njasi, une jeune intelligence collective cristalline affectée par les tremblements d’espace. Les nouveaux Garbeshiens et leur Guide tombent sous l’influence de ces cristaux et toute la flotte, avec son navire amiral, est contrainte de se poser sur la planète Imbus. Peu après, par naïveté, Njasi annule l’effet perturbateur du Torrent de Margor. Amtranik et ses troupes s’emparent de cristaux et repartent à destination de Shourmager, un ancien bastion garbeshien situé dans l’Ouest galactique. Durant leur fuite précipitée, les Hordes de jadis ont provoqué sur ce monde la naissance et la prolifération d’une multitude d’espèces végétales et animales, dont des bêtes monstrueuses, afin de repousser d’éventuels visiteurs. Aujourd’hui, les rares nouveaux occupants de la planète y organisent des chasses aux gurs, d’énormes reptiles prédateurs, en réalité les descendants lointains et dégénérés des Garbeshiens de la première vague…


    À l’approche de Shourmager, les cristaux d’Imbus se brisent. Dans la confusion résultante, la plupart des navires de la flotte d’Amtranik s’écrasent au sol, et seul le Vazifar se pose intact. La perturbation d’origine parapsychique étant inhibée par l’atmosphère locale Amtranik et ses Laboris se lancent à la recherche du bastion garbeshien mais le découvrent en ruine, tandis que des unités terraniennes assaillent ses vaisseaux demeurés en orbite. Une fois de plus, le Vazifar fuit in extremis.


    Sur Martappon, Jen Salik déstabilise par mégarde le Torrent de Margor. Le Guide et sa dernière Horde, à nouveau capables de s’orienter, mettent le cap sur le Poing de Provcon pour y anéantir la source du phénomène perturbateur. En route, des Bioposis attaquent le Vazifar, lui causant des dégâts sérieux, et il finit sa course en s’encastrant dans la croûte de la planète Wurrleh. Mais l’irruption d’un croiseur de la CoDiPG motive Amtranik à tenter le tout pour le tout et à repartir, même au prix de lourdes pertes. Il n’a pourtant pas fini d’en découdre avec son poursuivant et adversaire acharné, le Terrien Jen Salik. Le combat décisif qui se profile sur la planète Frère Amos va l’obliger à une transformation radicale avant l’affrontement ultime dont seul le Poing de Provcon peut être le théâtre. Au cœur du nuage sombre, le Guide des Hordes devra mobiliser ses dernières ressources contre LE NOUVEAU CHEVALIER…


     


     


     


    
      
        1. Téléchargez gratuitement, à partir des pages PERRY RHODAN des sites Fleuve Noir et Pocket ou du site http://www.stellarque.com, le guide spécial Destinée cosmique II (1971-3583) qui présente toute l’action antérieure des onze premiers cycles de la série PERRY RHODAN en version française.
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